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Après une période de retrait fortement commentée, le Président Doumbouya a retrouvé ses quartiers au Palais Mohamed V
en fin de semaine. Ce retour marque une reprise en main immédiate de l'appareil d'État. Vendredi 6 mars, dans la soirée, une
pluie de nominations est venue confirmer cette dynamique, propulsant de nouveaux conseillers et redistribuant les cartes au
sommet de la haute fonction publique. Page 4
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L’Africa Fight League s’allie
à la Fédération guinéenne
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Libre Tribune / Par Oleg Nesterenko

Aucune guerre ne vaut la peine
de la mort d’un seul enfant

mondiale. Je ne parlerai pas
des plus de 65 000 civils fran-
çais qui ont été assassinés,
plus de 100 000 blessés par
les bombes made in USA de
1941 à 1945. Je ne parlerai pas
non plus des beaux exploits «
démocratiques » des États-
Unis avant 1941, comme les
près de 12 000 000 de morts
du génocide des amérindiens
de 1492 à 1900, dans lequel
les Américains ont fait une con-
tribution capitale.
Les chiffres que j’indique n’in-
cluent pas non plus les morts
des combattants, ni les dizai-
nes de millions de civils bles-

Voici quatre ans, en mars 2022, une semaine
avant les tout premiers négociations de paix entre
la Russie et l’Ukraine, je partageais un article
sur le réseau LinkedIn. Je vous le présente ici,
tel quel, sans y altérer la moindre ligne.
Son propos, j’en suis convaincu, conserve toute
sa pertinence en ce mois de mars 2026, après
quatre années de guerre en Ukraine et quelques
jours depuis le début de l’agression de l’Iran.
Voici quatre ans, en mars 2022, une semaine avant
les tout premiers négociations de paix entre la
Russie et l’Ukraine, je partageais un article sur le
réseau LinkedIn. Je vous le présente ici, tel quel,
sans y altérer la moindre ligne. Son propos, j’en
suis convaincu, conserve toute sa pertinence en ce
mois de mars 2026, après quatre années de guerre
en Ukraine et quelques jours depuis le début de
l’agression de l’Iran.

sés, mutilés et déplacés. Les
chiffres n’indiquent que le nom-
bre de cadavres, sans exposer
le désastre total de la désta-
bilisation globale des zones
visitées par les fiers défen-
seurs des « valeurs du monde
civilisé ».

Corée et Chine / 1950-1953 :
Près de 3 000 000 de civils
assassinés.
Où était l’ indignation du «
monde civilisé » ? Nulle part.
Guatemala / 1954-1996 :
Plus de 40 années de guerre
civile orchestrée et maintenue
par les Etats-Unis ont fait plus
de 250 000 morts.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.

Indonésie / 1958-1966 :
Les bombardements améri-
cains en 1958 n’ont fait que
quelques centaines de morts
civils – « trois fois rien », quoi –
mais le maintien soutenu de la
guerre civile par les Etats-
Unisde 1958 à 1966 a fait plus
de 23 000 000 de morts.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.

Vietnam / 1955-1975 :
Plus de 430 000 civils assassi-
nés.
Où était l’ indignation du «
monde civilisé » ? Nulle part.

Cambodge / 1969-1975 :

_______________
Suite à la page 3

niers événements en Ukraine
ne sont que le dernier exemple
sur une longue liste et ne sont,
certainement pas, les derniers.
Voici les faits sur les principa-
les victimes de la Russie ? Non
– sur les principales victimes
de la « démocratie » de l’État
américain (à ne pas confondre
avec le peuple), ainsi que les
remarques sur la situation de
l’indignation du « monde civili-
sé » qui ont accompagné les
massacres.
Pour ne pas être trop long, je
ne donnerai que quelques brefs
exemples en commençant de-
puis la fin de la Seconde Guerre

Aucune guerre ne vaut la
peine de la mort d’un
seul enfant. Étant le
 père de quatre en-

fants, dont un est mort ; étant
une personne qui a vu la guerre
de face, je suis bien placé pour
le dire.
Pour ceux qui ont des difficultés
à voir au-delà de l’image, qui
n’arrivent pas à voir clair sous
l’inondation des propagandes
en cours et pour ceux qui ne
connaissent pas assez bien
l’histoire, voici une petite remise
en ordre des idées sur les
véritables coupables du chaos
dans le monde, dont les der-

Pékin décrète le « zéro
droit de douane » pour 53

pays africains
Dès le 1er mai 2026, la Chine
franchira un palier historique
dans ses relations commercia-
les avec le continent en instau-
rant une exemption totale de
droits de douane sur les impor-
tations en provenance de 53
pays africains, à l’exception
notable de l’Eswatini. Cette dé-
cision d'envergure vise à fluidi-
fier l’accès des exportations
africaines à l’immense marché
de consommation chinois, tout
en insufflant une dynamique
nouvelle à l’industrialisation du
continent. Pékin entend inten-
sifier les flux d’échanges, mais
aussi offrir un levier de crois-
sance stratégique aux secteurs
agricole, minier et manufactu-
rier. Cette mesure s’inscrit com-
me un catalyseur pour la trans-
formation structurelle des éco-
nomies africaines, encoura-
geant le passage d’une écono-
mie de rente à une production
à plus forte valeur ajoutée.

L'Union Africaine face au défi
de l'autofinancement et de la

libre circulation
Initié en 2016 dans le cadre du
chantier de restructuration or-
ganique de l'Union Africaine
(UA), le nœud gordien de cette
transformation demeure la
souveraineté budgétaire. À ce
jour, l'organisation subit une
dépendance extracontinentale
critique, plus de 80 % de son
budget de fonctionnement et de
programmes étant tributaire de
partenaires extérieurs, au pre-
mier rang desquels figure
l’Union Européenne. Pour bri-
ser ce cycle de subordination
financière, le mécanisme d'une
taxe de 0,2% sur les importa-
tions a été préconisé.
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Près de 150 000 personnes as-
sassinées, principalement par
les bombardements massifs
des Etats-Unis.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.

Iraq / 1990-1991 :
Dans les 100 000 civils assas-
sinés, principalement des
enfants.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.

Bosnie / 1994-1995 :
Près de 50 000 civils assassi-
nés.
Où était l’ indignation du «
monde civilisé » ? Nulle part.
Serbie / 1999 :
Près de 3 000 civils assassi-
nés. En 78 jours de bombarde-
ments aériens, 22 000 tonnes
de bombes ont été larguées sur
les Serbes. 1/3 des écoles du
pays ont été détruites.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.

Iraq / 2003-2022 :
Dans les 130 000 civils assas-
sinés, selon les estimations
occidentales les plus « opti-
mistes ». Le chiffre réel de l’in-
tégralité des agressions des
Etats-Uniscontre ce pays est
supérieur à 1 000 000 de victi-
mes civiles, dont environ 500
000 uniquement de morts d’en-
fants.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.

Afghanistan / 2014-2022 :
Plus de 50 000 civils assassi-
nés, selon les estimations les
plus timides.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.

Syrie / 2014-2021 :
Plus de 1 000 civils assassinés
directement par les bombes
des Américains et de leurs vas-
saux.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.

Ukraine / 06.04.2014-
23.03.2022:
Plus de 3 500 civils assassinés
à l’est de l’Ukraine, dans le
Donbass.
Où était l’indignation du « mon-
de civilisé » ? Nulle part.
Le dénominateur offic iel du
massacre dans le Donbass : «
ATO » - Opération Anti-terroriste.
Les 15 % des Ukrainiens habi-
tant dans la région du Donbass,
dès 2014, ont été classés par
le pouvoir de Kiev comme
terroristes.
Ces « terroristes », dont plus
de 150 enfants, sont assassi-
nés majoritairement non pas
par les troupes « convention-
nelles » constituées d’hom-
mes « normaux », mais par
des troupes ultranationalistes
et réellement néo-nazies (régi-
ment « Azov », milice « Secteur
Droit », bataillon Donbass, etc.)

dont l’existence est due à une
tolérance à toute épreuve de la
part des pouvoirs ukrainiens
successifs, dès février 2014.
Pourquoi une telle tolérance ?
C’est simple : ce sont bien les
membres de ces structures
constituées des rebus de la
société ukrainienne qui ont été
le fer de lance dans le proces-
sus du renversement du gou-
vernement ukrainien « pro-rus-
se » en 2014. Ces marginaux
d’hier sont le nouveau « état
profond » de l’Ukraine d’aujour-
d’hui.
Il était beaucoup trop dangereux
pour le pauvre Zelensky (qui a
été, d’ailleurs, élu sur son pro-
gramme de régularisation de la
situation dans le Donbass et
d’instauration de la paix) de
s’attaquer à ces exécutants de
la création, par les Etats-
Unisavec le soutien « logistique
» de leur vassal, l’UE, du nouvel
état ukrainien d’aujourd’hui.
Élément important : ce sont bien
les Etats-Uniset leur vassal,
l’UE, qui ont insisté (sous la ta-
ble, cela va de soi) pour que cet-
te bande paramilitaire « batail-
lon Azov » intègre l’armée ukrai-
nienne en tant que régiment
régulier.
N’oublions pas : nous parlons
principalement de l’époque
avant Trump, quand la quasi-
totalité non seulement des
populations de l’UE, mais éga-
lement des gouvernements de
cette dernière ont vécu dans la
folle certitude que les Etats-
Unis ne pensent pas et n’ont
jamais pensé qu’à leurs pro-
pres intérêts et étaient sûrs que
les slogans américains coïnci-
daient parfaitement avec la
réalité.

Ukraine / 24.03.2022 :
Où est l’indignation du « monde
civilisé » ?
Elle est là ! Enfin.
Et ce, même avant l’apparition
des victimes parmi les civils.
Cela change complètement tout
pour le « monde civilisé » dès
le moment qu’il y a un conflit
qui ne fait pas partie des mas-
sacres de masse perpétrés
directement par les Etats-Unis.
Ce qui se passe actuellement
en Ukraine est, tout simple-
ment, le « Jackpot du siècle »
pour le pouvoir outre-Atlantique.
Si les soi-disant négociations
de paix entre 2014 et 2022 n’ont
strictement rien donné, ce n’est
en aucun cas à l’initiative des
marionnettes de Kiev, directe-

ment dirigées par le gouverne-
ment de Washington. Une vé-
ritable négociation de paix dès
demain serait une vraie catas-
trophe géopolitique et finan-
cière pour le gouvernement
américain. Ce dernier fera
donc tout pour que ce conflit
dure le plus longtemps
possible*.
Pour exposer en détails les très
nombreux éléments de ce «
Jackpot du siècle », c’est un
gros chapitre à part.
Pour être bref, j’ai parlé seule-
ment des 12 principaux crimes
contre l’humanité perpétrés par
les gouvernements américains
successifs. Je n’ai pas parlé de
tant d’autres opérations « offi-
cielles » de « bienfaisance »
avec des bombardements di-
rects de civils par les Etats-
Unis de par le monde, comme
à Cuba en 1959-1961, au Con-
go en 1964, au Laos en 1964-
1973, à Grenade en 1983, au
Liban en 1983, au Salvador en
1980-1990, au Nicaragua en
1980-1990, en Iran en 1987, au
Panama en 1989, au Koweït en
1991; en Somalie en 1993, en
2007-2008, en 2011-2022 ; au
Soudan en 1998; au Yémen en
2002, en 2009, en 2011-2022;
au Pakistan en 2007-2015; en
Libye en 2011, en 2015-2019.
Et je n’ai parlé non plus de tant
d’opérations « confidentielles »
menées en masse par le mon-
de dans le même noble objectif
de protection des « America-
ninterests ».
Depuis 250 ans d’existence
des US, c’est seulement durant
environ 20 ans que ce pays n’a
pas mené de guerre en dehors
de ses frontières. Le reste du
temps – 230 ans de massa-
cres de masse extra-muros.
Dès 2014, ce fut le tour de l’Uk-
raine.
La France, parmi tant d’autres,
pays vassal des Etats-Unis
depuis plus de 50 ans, hormis
quelques petites « rébellions »
qui ne sont que des petits acci-
dents de parcours en tant
qu’assujetti, est toujours d’un
soutien indéfectible vis-à-vis
des actions de « démocrati-
sation » entreprises par son
maître. La quasi-intégralité des
actions « démocratiques »
mentionnées a été vue, à un
moment donné, d’un très bon
œil par les différents pouvoirs
consécutifs de l’Élysée.
L’indignation du « monde civi-
lisé » ne vaut RIEN.

Si nous avons une vision globa-
le du monde des 70 dernières
années et non pas l’aveugle-
ment hystérique des derniers
jours – l’indignation d’aujour-
d’hui apparaît presque malsai-
ne et perverse, car totalement
coupée du contexte de la réalité
de ce qui se passe chaque jour
dans le monde depuis tant de
décennies.
Est-il possible que la vieille Eu-
rope de l’Ouest se libère un jour
de la domination américaine ?
Ceci est totalement impossible.
Les pays vassaux fervents que
les Etats-Unisont fait entrer au
sein de l’UE avec le droit de veto
sur les décisions de la « vraie
» Europe : Pologne, Roumanie,
Bulgarie, Lettonie, Lituanie,
Estonie, Tchéquie, Slovaquie,
Slovénie – sont les exécutants
du pouvoir américain incontes-
table et irréversible au sein de
l’Europe. Aucune « décision »
de ces pays n’ira jamais à l’en-
contre de la volonté du maître.
Mais, je ne suis nullement naïf
: vu le niveau de l’endoctrine-
ment généralisé et le degré de
propagande locale imperméa-
ble – je suis parfaitement cons-
cient que la majorité des lec-
teurs occidentaux de cette mis-
sive ont un avis préformaté bien
différent sur le sujet. Cela ne
me dérange nullement.
Les populations des pays
occidentaux de l’OTAN ont de
très graves difficultés, depuis
toujours, à comprendre que les
beaux principes et valeurs ap-
pliqués intra-muros n’ont stric-
tement rien à voir, même de très
loin, avec ceux proliférés par les
bras armés du « monde civilisé
» en dehors de leurs territoires.
Ce que les occidentaux voient
depuis un mois et sur quoi ils
sontété totalement aveugles
durant les 8 années consécu-
tives qui ont précédé ce dernier
mois – ce n’est nullement une
nouvelle guerre qui vient de
commencer. Ce n’est que l’élar-
gissement de la zone des com-
bats, qui passe dorénavant de
3 % du territoire de l’Ukraine
(peuplé de 15 % d’habitants du
pays) à 15 % du territoire, à ce
jour.
La différence entre vous et les
Russes : les Russes voient le
bombardement des villes, la
destruction des infrastructures
civiles, les cadavres d’enfants,
les crimes de guerre et les réfu-
giés en masse depuis 95 mois
et vous – depuis 30 jours.
P.S. : aujourd’hui, c’est le tour
de l’Iran. Demain, c’est le tour
de quoi ?.
Par Oleg Nesterenko
Président du CCIE (www.c-
cie.eu)

* cet article date du 23 mars 2022,
soit, je l’ai affirmé avant même le
début des premières négociations
de paix qui ont eu lieu entre la
Russie et l’Ukraine à Istanbul du
28 au 30 mars 2022.
N.B. : sur la photo, la petite-fille
âgée de 14 mois de l’ayatollah
Khamenei, tuée par les Etats-
Unis avec sa famille.

_______________
Suite de la page 2

Le Pr Mohamed Lamine Ban-
goura, ancien président de la
Cour constitutionnelle, le 2
mars 2026 devant la chambre
de jugement de la Cour de ré-
pression des infractions éco-
nomiques et financières
(CRIEF) : « Je ne suis associé
ni de près ni de loin à la gestion
de l’argent. Je ne peux ordon-
ner aucune dépense. C’est le
comité de trésorerie qui gère
tout. Moi, je ne fais qu’intervenir
après les décisions prises par
les structures compétentes. Ce
n’est pas moi qui ordonne les
dépenses, mais je signe les
chèques après avoir reçu les
procès-verbaux du Comité de
trésorerie. Sans ces docu-
ments, aucun paiement ne peut
être validé de mon côté. Pour
cette signature, seuls le prési-
dent du comité de trésorerie et
le secrétaire étaient présents.
Mais il faut comprendre que la
hausse du loyer était déjà
prévue dans le contrat initial
avec le bailleur. Ce n’était pas
une décision prise de manière
isolée par moi. Les 11 milliards
de loyer ne transitaient jamais
par les comptes de la Cour
constitutionnelle. Je ne peux
même pas expliquer le proces-
sus de décaissement, parce
que ces fonds ne passaient
pas par nous. Le seul montant
qui transitait effectivement était
de 1 milliard 200 millions. Pen-
dant deux ans, j’ai perçu 21 mil-
lions de FG par mois, puis mon
salaire est monté à 75 millions
par mois durant trois ans. Au
total, j ’ai perçu 504 millions
pendant deux ans et environ 3
milliards 200 millions sur l’en-
semble de la période. Au mo-
ment où j’ai construit mes deux
duplex, je percevais 4 millions
200 mille en 2009. J’ai eu la
chance de servir sous plu-
sieurs gouvernements et j ’ai
vendu beaucoup de terrains.
Quand je vends quelque part,
je réinvestis ailleurs ; ce n’est
pas de l’argent public. »

Mary E. Daschbach, chargée
d’affaires de l’ambassade des
États-Unis, le 27 février 2026,
au ministère de l’Économie,
des Finances et du Budget,
lors de son discours de signa-
ture du protocole d’accord d’un
montant de 142,6 millions USD
entre la Guinée et les États-
Unis : « Aujourd’hui marque une
étape importante dans la coo-
pération entre les États-Unis et
la Guinée. Avec la signature de
ce protocole d’accord (MOU) de
cinq ans, d’un montant de 142,6
millions de dollars, dans le ca-
dre de la stratégie America First
pour la santé mondiale, nous
réaffirmons notre engagement
commun à construire un systè-
me de santé plus fort et plus
résilient en Guinée, et à faire
progresser la sécurité sanitaire
mondiale au bénéfice de nos
deux nations. »
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À l’instar des observateurs
attentifs de la marche du

monde, nous scrutons avec
une acuité singulière les sou-
bresauts qui agitent les terres
de Perse depuis le 28 février
2026. Cette date marque le dé-
clenchement de l’opération mi-
litaire conjointe des États-Unis
et d’Israël contre les Mollahs
d’Iran dans une course effrénée
vers le seuil atomique.
Pour prendre la pleine mesure
de cette confrontation titanes-
que, il convient d'opérer un in-
dispensable flashback car,
comme vous le savez, Donald
Trump avait par un avertisse-
ment prémonitoire alerté sur la
reprise du programme nucléai-
re iranien.
Là-dessus, à chacun son latin.
Mais pour ma part, il m’apparaît
que l’aube d’un monde expurgé
de ses tyrannies est une pro-
messe enfin factuelle. Oui, j’in-
siste sur ce terme de factuelle !
Pour moi, le 24 février 2026
s’inscrit d’ores et déjà dans les
annales comme l’instant so-
lennel où Washington a entre-
pris de redessiner la cartogra-
phie des équilibres planétaires
au nom d’un idéal de civilisation
supérieur. Lors de son adresse
sur l’état de l’Union sous les
voûtes du Capitole, le président
Trump, républicain dans l’es-
sence, la vigueur du geste et
l'inflexibilité du verbe, a opposé
une fermeté d’airain aux ambi-
tions démesurées de ceux que
l’on nomme les Mollahs de la
politique.
En martelant qu’il ne tolérerait
jamais que ce foyer d’instabilité
et gros prédateur des droits civi-
ques depuis quarante ans ac-
cède au seuil nucléaire, il a
adopté une posture de sage
autorité. Ce positionnement
frappé au sceau de la raison
d’État sonne le glas d’une ré-
création diplomatique dont l’ex-
cessive longévité n’avait que
trop servi les desseins de ces
régimes prédateurs. Toutefois,
cette restauration de la sécurité
s’incarne en un homme sou-
vent pris à partie pour ses déri-
ves, et c’est précisément là que
réside la force de la démocratie
et de ces « institutions fortes »
chères à Barack Obama, capa-
bles de résister à l’humeur des
hommes. Et c’est sur ce socle
institutionnel que les États-
Unis et Israël cheminent désor-
mais de concert en s’érigeant
en remparts contre l'obscuran-
tisme. L’objectif de cette allian-
ce sacrée est d’en finir avec les
systèmes d’oppression, com-
me en témoigne le sort du dicta-
teur vénézuélien Nicolas Madu-
ro, traduit devant les tribunaux
américains après la neutralisa-
tion de ses dispositifs de défen-
se, servant désormais de miroir
aux velléités de tous les pou-
voirs intolérants.
N’en déplaise aux thuriféraires
et aux soutiens inconditionnels
de cette théocratie prédatrice
dont les agissements consti-
tuent une négation flagrante
des libertés fondamentales et
de la dignité humaine, dans ce
nouvel ordre où la puissance
sert de bouclier permanent, le
temps des compromis est ré-
volu au profit d’une ère de frater-
nité universelle. J’ai dit..

L’aube d’un monde
sans tyrannie

Vie de la République

Le Président Doumbouya
a regagné Conakry

mar Camara investit le conseil
juridique, le Dr Antoine Akoie
Sovogui articule les relations
avec les institutions et M. Yaya
Sow pilote les infrastructures et
les transports.
La stratégie énergétique échoit
à M. Aly Seydouba Soumah
tandis que Mme Maïmouna
Diakhaby propulse la croissan-
ce économique. Mme Charlotte
Daffé prend en charge l’assai-
nissement et l’environnement,
alors que M. Moussa Cissé
gouverne les dossiers de l’em-
ploi et de la protection civile. La
garde rapprochée se consolide
avec M. Thierno Mamadou Bah,
M. Oumar Diop, M. Mamadou
Diallo, le Colonel Tidiane Trao-
ré, ainsi que Messieurs Bala
Koivogui, Ahmed Badara Ali
Diallo, Kemoko Camara et Mo-
hamed Fiman Camara, tous
investis de missions stratégi-
ques.

L’agonie des citadelles
partisanes

Parallèlement à ce renforce-
ment du cabinet civil, l’actualité
vibre au rythme de la libération
sous conditions de l’ancien
Premier ministre Ibrahima
Kassory Fofana par la CRIEF.
Mais ce geste de détente judici-
aire précède une déflagration
politique majeure.
Dans la nuit de vendredi à sa-
medi, une quarantaine de partis
politiques, dont les mastodon-
tes RPG Arc-en-ciel et UFDG,

Après une période de retrait fortement
commentée, le président Doumbouya
a retrouvé ses quartiers au Palais
Mohamed V en fin de semaine.
Ce retour marque une reprise en main
immédiate de l'appareil d'État.
Vendredi 6 mars, dans la soirée,
une pluie de nominations est venue
confirmer cette dynamique, propulsant de
nouveaux conseillers et redistribuant les cartes
au sommet de la haute fonction publique.

L e retour au bercail du
président Mamadi Doum-
bouya, ce vendredi 6 mars

2026, dissipe instantanément
les brumes de la rumeur. Il dé-
clenche dans son sillage un
séisme institutionnel et politi-
que d’une magnitude rare.
Après des semaines de con-
jectures sur son état de santé,
vaillamment démenties sur les
ondes de RFI par son conseil-
ler personnel Thierno Mama-
dou Bah, le chef de l’État foule
la terre bénie de Guinée en ce
début de matinée.
À l’aéroport international Ahmed
Sékou Touré, le dispositif proto-
colaire millimétré exhale la so-
lennité de l’instant.
Accueilli au bas de la passe-
relle par son épouse Lauriane
et leur fils Lansana, le Président
fend une foule compacte dont
la ferveur vibre à l’unisson.

Arrimé au faîte de son véhicule
de commandement, le chef de
l’État prend la pleine mesure de
son assise populaire tout au
long de la traversée de l’axe,
cette artère reliant l’aéroport au
centre des affaires.
Sous un soleil de plomb et dans
une effervescence électrique, il
transperce une marée humaine
avant de regagner le palais
présidentiel Mohammed V,
niché au cœur de la presqu’île
de Kaloum.
À peine les portes du Palais se
referment-elles que le chef de
l’État saisit les rênes avec une
poigne de fer. Une pluie de dé-
crets s’abat sur la soirée du
vendredi, actant une reprise en
main immédiate de l’appareil
d’État par la promotion de con-
seillers aux profils aguerris.
La nouvelle architecture du pou-
voir se dessine. Le Dr Alpha Ou-

disparaissent du paysage légal
par arrêté ministériel. Cette dé-
cision provoque la perte immé-
diate de leur personnalité juridi-
que et interdit toute activité sous
leurs bannières.
En une seule journée, le Prési-
dent Doumbouya verrouille son
administration et neutralise
l’opposition traditionnelle.
Il ouvre une page où l’efficacité
administrative supplante désor-
mais le pluralisme partisan
classique.
Par-delà la symphonie des dé-
crets et le tumulte des cla-
meurs populaires, cette vaste
entreprise de recomposition
illustre la dimension immuable
et cyclique du pouvoir sous nos
latitudes.
Alors que de nouveaux visages
gravissent les cimes de l’appa-
reil d’État et que les citadelles
partisanes, hier encore inexpu-
gnables, s’effondrent sous le
poids de l’histoire, le destin de
la République poursuit sa mar-
che avec une régularité pres-
que géologique.
En ce mois de mars 2026, la
Guinée entame une nouvelle
course vers son destin, sous
l’éclat d’un astre qui entend,
plus que jamais, briller par
l’ordre et la rigueur. Et c’est tant
mieux pour la marche de la Ré-
publique vers le bonheur de
chacun des 17,5 millions d’ha-
bitants de la Guinée et la pros-
périté pour tous..

Par Alpha A. Diallo

Ces 40 partis rayés de la carte par le MATD

1. Union des Forces Démocratiques
de Guinée (UFDG)

2. Parti du Renouveau et du Progrès
(PRP)

3. Rassemblement du Peuple
de Guinée Arc-en-ciel (RPG-AEC)

4. Bloc pour l’Alternance en Guinée
(BAG)

5. Parti du Peuple de Guinée (PPG)
6. Union pour le Changement

de Guinée (UCG)
7. Mouvement pour la Solidarité et

le Développement Durable (MSDD)
8. Parti Libéral Démocrate (PLD)
9. Parti Guinéen pour la Solidarité et

le Développement (PGSD)
10. Synergie des Guinéens pour

le Progrès (SGP)
11. Rassemblement pour le Dévelop-

pement Intégré de la Guinée (RDIG)
12. Rassemblement guinéen pour

l’Unité et le progrès (RGUD)
13. Parti pour la Démocratie

et le progrès (PDP)
14. Parti Serviteur du Peuple (PSP)
15. Parti Nouvelle Vision (PNV)
16. Parti Guinéen du Peuple (PGP)
17. Rassemblement pour la Paix

et le Développement (RPD)
18. Parti du Rassemblement National

pour le Développement (PRND)
19. Parti HAFIA
20. Front National pour

le Développement (FND)
21. Parti du Travail et de la

Solidarité (PTS)
22. Parti des Écologistes

guinéens (PEG)
23. Parti Socialiste (PS)
24. Génération Citoyenne (Ge-Ci)
25. Les Sociaux-Démocraties

de Guinée (SDG)
26. Union Nationale pour l’Égalité

et le Développement (UNED)
27. Union pour une Guinée

Nouvelle (UGN)

28. Génération pour la Réconciliation,
l’Union et la Prospérité (GRUP)

29. Alliance des Démocrates Indépen-
dants Écologistes de Guinée
(ADIEG)

30. Alliance Nationale pour
le Progrès (ANP)

31. Guinée pour la Démocratie
et l’Équité (GDE)

32. Guinée Unie pour
le Développement (GUD)

33. Parti de la Révolution africaine
populaire de Guinée (PRPAG)

34. Parti de l’Unité et du Progrès (PUP)
35. Union des Forces Démocratiques

(UFD)
36. Union des Forces Républicaines

(UFR)
37. Parti Démocratique de Guinée –

Rassemblement
Démocratique
Africain (PDG-RDA)

38. Union pour le Progrès de la
Guinée (UPG)

39. Union Guinéenne pour
la Démocratie et le Développement
(UGDD)

40. Alliance pour le Renouveau
National (ARENA)..

Par un arrêté du ministère de l’Adminis
tration du Territoire et de la Décentrali-

sation, porté à la connaissance du public
dans les profondeurs de la nuit du ven-
dredi 6 mars 2026, quarante formations
politiques voient leur existence légale in-
terrompue. Cette décision, acte la perte im-
médiate de leur personnalité juridique,
sonne le glas d’un cycle politique et signe,
la fin d’une époque.
Voici la liste !
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Procès du Dr Mohamed Lamine Bangoura devant la CRIEF

Me Facinet Soumah essouffle l’accusation
Duel au sommet sous les ors de la Cour de
répression des infractions économiques et
financières (CRIEF). Ce lundi 2 mars 2026, alors
que le ministère public croyait sceller le sort de
l’ancien président de la Cour constitutionnelle, le Dr
Mohamed Lamine Bangoura (en détention
provisoire à la maison centrale de Coronthie depuis
le 15 décembre 2022) ses arguments se sont
brisés sur un véritable rempart juridique.

Maniant tour à tour
l’étalage de chiffres
vertigineux et les
passes d’armes

procédurales, Me Facinet Sou-
mah a transformé le prétoire en
une arène de haute voltige.
Il faut dire qu’en matière de
droit, l’homme ne fait pas de la
figuration. Il distribue les upper-
cuts juridiques avec une telle
précision que la partie civile a
fini par chercher son protège-
dents.
En déconstruisant méthodique-
ment les griefs de l’État, le ténor
du barreau a imposé la dictatu-
re de la preuve face à la fragilité
des allégations.
Bref, un K.O. technique en bon-
ne et due forme, où le récit
d’une audience électrique mon-
tre que la rhétorique du parquet
a vacillé sous le poids de la
science du droit.
Loin des envolées lyriques
sans fondement, le conseil du
prévenu a opposé aux poursui-
vants une exception de procé-
dure imparable. Il a rappelé que
dans le temple de Thémis, la
verve ne saurait supplanter la
force probante des documents
comptables.
Durant près de quatre heures,
le Dr Mohamed Lamine Ban-
goura a présenté ses justifica-
tions, revenant point par point
sur l’utilisation des « 20 mil-
liards de francs guinéens » qu’il
est soupçonné d’avoir détour-

nés entre octobre 2018 et sep-
tembre 2021, sous son magis-
tère à la Cour constitutionnelle.
Cette bataille de chiffres s’est
d’abord cristallisée autour du
principe de la charge de la preu-
ve, car pour l’avocat de l’ancien
haut magistrat, la démonstra-
tion de la culpabilité appartient
exclusivement à ceux qui poin-
tent du doigt.
Me Soumah a ainsi opéré un
recadrage magistral sur la na-
ture même de l’enveloppe litigi-
euse. Là où l’Agent judiciaire de
l’État tente d’agiter le spectre
d’une captation massive, il a
ramené le débat à la stricte réa-
lité comptable.
«On parle de 20 milliards com-
me s’il les avait reçus en liquide,
alors qu’il s’agit de la dotation
globale de l’institution », a mar-
telé l’avocat Facinet Soumah
avec une ironie tranchante.
Pour lui, les représentants de
la société s’égarent dans des
conjectures. « Vous avez cons-
taté, poursuit-il, ils tâtonnent. Le
procureur ne maîtrise pas ce
dossier. On s’appesantit sur un
contrat de location, alors que le
montant payé n’est jamais venu
sur le compte de la Cour, ni sur
les avoirs personnels de M. Ban-
goura. »
Par cette démonstration, Me
Soumah inflige un revers cin-
glant à ceux qui juraient mor-
dicus que l’on pouvait transfor-
mer un crédit de fonctionne-

ment d’une institution républi-
caine, voté en loi de finances,
en un butin occulte. C’est le
triomphe de l’orthodoxie budgé-
taire sur l’émotion judiciaire.
Au-delà de la sémantique finan-
cière, l’homme en robe noire a
invoqué le principe de la relati-
vité de la preuve pour souligner
que la responsabilité, dans
cette instance, ne saurait être
individuelle mais collégiale.
Tandis que Me Pépé Antoine
Lamah tentait d’isoler l’accusé
comme seul ordonnateur, la dé-
fense a rappelé l’existence du
comité de trésorerie, un organe
validé par décret présidentiel.
« À la Cour constitutionnelle, a
lancé Me Soumah, les déci-
sions sont prises en plénière,
c’est une instance normative ».
Si chaque dépense passait par
ce filtre, la responsabilité péna-
le personnelle s’étiole sous le
poids de la présomption de ré-
gularité des actes officiels.
Pourtant, le camp adverse ne
compte pas désarmer et en-
tend bien porter la contradiction
sur le terrain de la licéité du
patrimoine privé.
Me Pépé Antoine Lamah a ainsi
précisé que l’objectif est de vé-
rifier la cohérence entre les re-

dénonçant au passage des «
règlements de compte ».
À la sortie de l’audience, l’im-
pression est nette. La défense
menée par Me Soumah a repris
l’initiative en érigeant une mu-
raille juridique que la partie
civile peine à briser.
L’avocat de l’ancien président
de la Cour constitutionnelle a
agi selon le principe fonda-
mental selon lequel le doute
doit toujours profiter à l’accusé.
Il a quitté le prétoire de la CRIEF
ce lundi 2 mars 2026, laissant
derrière lui une accusation en
quête de second souffle.
Sa démonstration a rappelé
que le droit n’est pas une opi-
nion mais une science exacte.
Il prouve que face au glaive de
la juridiction spéciale, la seule
protection efficace reste la
rigueur des faits.
Le feuilleton judiciaire continue,
mais le « Mur Soumah » sem-
ble, pour l’heure, infranchissa-
ble. Et sous le ciel de la CRIEF,
les chiffres parlent désormais
plus fort que les soupçons..

Par Alpha A. Diallo

venus officiels et le train de vie
réel.
« Il a reconnu que l’institution
bénéficiait d’une subvention
annuelle conséquente. Nous
allons demander des explica-
tions sur l’utilisation de ces de-
niers », a déclaré Me Lamah.
Les enquêteurs s’appuient no-
tamment sur un immeuble à
Dakar au Sénégal, évalué à plus
de 400 millions de francs CFA,
et un autre à Nongo un quartier
huppé de Conakry, estimé à 3
milliards GNF.
La CRIEF examinera si les sa-
laires et indemnités suffisent à
justifier l’acquisition de ces
biens, promettant une série de
questions incisives lors de la
prochaine séance.
Face à cette offensive sur le pa-
trimoine, le conseil du Dr Ban-
goura a choisi de répliquer par
la carte de la transparence tota-
le et de la traçabilité historique.
Me Soumah a détaillé les acqui-
sitions qui se résument en un
prêt bancaire avec Afriland pour
le Sénégal et un troc légitime
pour la villa de Nongo.
« C’est quelqu’un qui a bâti sa
fortune bien avant de siéger ici.
M. Bangoura peut justifier tout
ce qu’il possède », a-t-il tranché,

Le Dr Mohamed Lamine Bangoura et son avocat Me Facinet Soumah face à la partie civile
représentée par Me Pépé Antoine Lamah. Les audiences de ce procès, qui tient l'opinion en
haleine, reprendront leur cours ce lundi 9 mars. (© Photomontage by Le Populaire)
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les âmes. Et pour finir en
beauté ?
Une image qui fait déjà date.
Dans la salle des mariages,
chrétiens et musulmans, unis
par le jeûne et la cause, parta-
gent le même pain dans une
communion fraternelle exemp-
laire.
Ici, dans cette belle cité des
sciences par excellence, Anita
Traoré est la Marianne de la Ré-
publique dressée contre l’obs-
curantisme. Elle prouve que la
solidarité n’a pas de frontières
et que le combat pour l’intégrité
physique est le seul qui mérite
d’être mené sans relâche.
Le message est désormais gra-
vé dans le marbre de l’Hôtel de
Ville de Tours.
La peur a changé de camp.
Mais le combat continue car,
malheureusement, sous tous
les cieux, des milliers de filles
et de femmes attendent encore
d’être arrachées aux griffes des
mutilations.
Ici, sur les bords de la Loire, on
sait que la victoire contre l’obs-
curantisme ne naît pas de l’iso-
lement, mais de la force du
collectif soutenue par la muni-
cipalité tourangelle.
Comme le rappelle si bien ce
dicton cher au cœur de la Tourai-
ne, «un ne peut rien, mais tous
peuvent tout».
En ce mois de février, Tours a
prouvé que face à l’horreur de
l’excision, l’union n’est plus un
vain mot, mais une arme de li-
bération massive..

Par Tidiane Diallo,
envoyé spécial à Tours

A Tours, Anita Traoré brise le fer de
l’excision dans l’antre de la République
Tours, France, samedi 21 février 2026. Devant
l’entrée majestueuse de la salle Petrucciani, une
marée humaine s’impatiente. Chacun attend son
tour pour accéder à l’enceinte sacrée de ce grand
événement annuel, devenu en France le rendez-
vous incontournable pour briser le fer de l’excision.

P lacée sous l’égide
prestigieuse de Maire
Emmanuel Denis, de
son adjointe Houley-

matou Ba Tall et du vice-prési-
dent de la région Centre-Val de
Loire, Jean-Patrick Gille, cette
cérémonie a rassemblé un aré-
opage de personnalités venues
des confins de l’Hexagone et
d’outre-mer. Pourtant, sous les
ors étincelants de la Républi-
que, une atmosphère singulière
s’installe.
Le faste du décor semble s’ef-
facer, presque vaciller, sous la
résonance d’une vérité aussi
implacable que nécessaire.
Pour la 4ème année consécuti-
ve, Anita Traoré, l’infatigable
amazone de l’Association Chan-
ce et Protection pour Toutes
(ACPPT), mobilise le ban et
l’arrière-ban pour crier « Non,
mille fois non ! » aux Mutilations
Sexuelles Féminines (MSF).

Le rideau se lève sur Les Con-
versations du Clitoris, une œuvre
saisissante portée par la Com-
pagnie À Corps Commun, sous
la direction habitée d’Emma
Crews. Un récit sur l’éveil des
sens, cette pièce explore avec
une justesse bouleversante les
nuances du plaisir féminin, l’im-
pératif du consentement et la
tragédie des mutilations sexu-
elles. L’émotion atteint son pa-
roxysme lors de séquences
chorégraphiques d’une rare
intensité, où le jeu des acteurs,
empreint d’un souffle shakes-
pearien, transcende la douleur
pour célébrer la vie.

Un commando
d’expertes au front

Ici, on ne fait pas de la figuration.
On forme, on répare, on sauve.
Entre les murs de la salle Pe-
trucciani, les Dr Céline Durfort
et Fatoumata Sylla, épaulées
par la rigueur scientifique et le
glaive juridique de Me Linda
Weil-Curiel, déconstruisent
méthodiquement le mécanisme
de l’horreur.
Témoignages poignants, ex-
pertises médicales.
Un véritable arsenal de guerre
pour armer les consciences.
Kadija Camara, dont le courage
ferait rougir les plus braves, met
des mots sur l’ indicible. Une
leçon de résilience qui laisse
l’auditoire en apnée.
Mais la lutte, c’est aussi la célé-
bration de la vie. Entre deux pa-
nels de haut vol, le théâtre et la
musique reprennent leurs droits
pour panser les cœurs et guérir

La maîtresse de cérémonie,
Toullaye Diallo, assure l’ouver-
ture solennelle en posant les
jalons de cette rencontre. Le ton
est donné d’entrée de jeu. Anita
Traoré ne fait pas dans la den-
telle. « 230 millions de femmes
touchées, 4 millions de petites
filles menacées chaque été »,
lance-t-elle.
Dans l’assistance, le silence
est de plomb. C’est une guerre
silencieuse qui se joue sous
nos yeux.
Le temps d’une journée, Tours
est devenue l’épicentre de la
lutte contre cette pratique dé-
vastatrice qui mutile et brise les
vies. Ce plaidoyer universel part
de la Guinée d’Anita Traoré, de
ses terres d'origine à Kaporo et
Moriah en Guinée, pour réson-
ner bien au-delà des frontières,
portant la voix de toutes celles
qui souffrent dans leur âme et
leur chair.

Face au choc des chiffres et au
poids des larmes, le mot d’ordre
reste le même. L’excision doit
mourir !

(G à D). Toullaye Diallo (journaliste-modératrice), Mariam Tendou (experte Genre ONU &
Communicante) et Oumou Koita (Présidente de la F...). (© DR)

Cathy Münsch, figure de proue de la liste municipale portée par
le maire sortant Emmanuel Denis lors du dernier scrutin à Tours.
(© DR)

Iman Manzari, figure du dynamisme économique de Tours et
adjoint délégué au commerce. (© DR)
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Cathy Münsch (Conseillère Régionale) et Jean-Patrick Gille (Vice-Président de la Région Centre-
Val de Loire). (© DR)

L’énigmatique Oryonys. Une silhouette frêle pour une puissance
vocale hors du commun. Elle a transporté l'assistance dans
son univers singulier, suspendant le temps par la magie de son
interprétation. (© DR)

Anita Traoré, l’âme d’un combat. Par sa détermination sans
faille et son leadership inspirant, elle a réussi le tour de force
de transformer la lutte contre les mutilations génitales
féminines en une cause citoyenne unanime. (© DR)

Forte mobilisation à Tours. Désormais, ce combat est porté par toute une communauté, faisant
bloc derrière la vision inspirante d’Anita Traoré. (© DR)

Grâce au soutien indéfectible de la municipalité, la lutte contre les mutilations génitales féminines
a franchi un cap historique à Tours. (© DR)

L’événement de Tours contre les mutilations génitales féminines en images



Adieu Elhadj Mouctar Mombéya Diallo l’homme au cœur de piété !

Homme de foi aux convictions
ancrées, il a achevé son

par-cours terrestre là où bat le
cœur de l’Islam. Elhadj Mouctar
était un apôtre de l’intérêt gé-
néral, un homme de piété dont
l’existence fut une offrande
constante au bien-être de notre
communauté.
Sa disparition en Terre Sainte,
en plein acte d’adoration et du-
rant ce mois béni de Ramadan,
vient sceller le destin d’une vie
entière vouée au service de
Dieu et de ses semblables.

Un héritier des valeurs
du «Filon du bonheur
éternel»

Parti accomplir le petit pèleri-
nage (Umra), Elhadj Mouctar a
été frappé par une crise cardi-
aque à Djeddah. Selon son fils
Mamadou Pathé Diallo, résidant
à Paris, le défunt s’était envolé
pour la Terre Sainte il y a à peine
quarante-huit heures.
Malgré une prise en charge im-
médiate, la volonté divine l’a rap-
pelé à elle dès son arrivée à
l’hôpital.

Au-delà de ses succès dans le
monde des affaires, il incarnait
cette symbiose rare entre réus-
site matérielle et dévotion patrio-
tique.
Il marchait avec humilité dans
les sillons tracés par notre illus-
tre arrière-grand-père, le grand
érudit et poète Thierno Samba
Mombéya.
Dans son œuvre magistrale in-
titulée Oogirde Malal (ou Le Fi-
lon du bonheur éternel), notre
patriarche enseignait que la
richesse n’a de sens que si elle
irrigue le bien commun.
Elhadj Mouctar avait fait sienne
cette philosophie en refusant de
voir son capital comme une fin
en soi, préférant l’utiliser com-
me un levier pour le désenclave-
ment et l’essor de son Mombéya
natal.
Figure tutélaire du patriarcat, il
fut le moteur de nombreux pro-
jets d’infrastructures et de soli-
darité en plaçant toujours l’inté-
rêt général et l’éthique au centre
de ses échanges.
Il est resté ainsi fidèle à l’ensei-
gnement de nos ancêtres qui
plaçaient le service de la com-
munauté au-dessus de l’ambi-
tion personnelle.
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Sagesse
1 Dans le monde au

rythme rapide
d'aujourd'hui, les règles
doivent être traitées
comme des lignes
directrices et non des
lois immuables, sauf si
elles sont véritablement
critiques.
Michael Abrashoff

Dans le pays Utopie les
coûts de pauvre qualité
sont zéro.
James Harrington

Dans les organisations
à grande vitesse,
l'intégration
fonctionnelle
n'est pas du
bavardage,
ce sont les rouages
de la gestion
à tous les niveaux
chaque jour.
Steven Spear

2 Lansanaya barrage,
Matoto, Conakry.
+224 624249398

 666392909
alfaguinee28@gmail.com

https://www.facebook.com/Guinee28

www.guinee28.info

Lisez et faites lire

www.wondima.com

3

8 LE POPULAIRE N°559 DU LUNDI 24 AVRIL  2017le populaire Par la rédaction
www.facebook.com/le-populaire-conakry
www.lepopulaireguinee.com

n°1022 du lundi 9 mars 2026
8

Nombre de dirigeants partici-
pent à créer cette réalité dont
nous avons encore du mal à me-
surer les conséquences.

Dans ce billet d’humeur parta-
gée, une prédiction et un re-
cours.
La prédiction, je la trouve à la
lecture de La France contre les
robots, écrit par Georges Ber-
nanos en 1947...
Il y écrit ces deux phrases que
je considère comme totale-
ment prémonitoires : « Être
informé de tout et condamné
ainsi à ne rien comprendre »...

Mais aussi : « Il faut se hâter de
sauver l’homme parce que de-
main il ne sera plus susceptible
de l’être, pour la raison qu’il ne
voudra plus être sauvé. Car si
cette civilisation est folle, elle
fait aussi des fous. »
1947-2026, 79 années plus
tard, après avoir bien lessivé les
cerveaux et fait en sorte que
l’homme se détourne de toute
spiritualité intérieure, notre
monde est au bord de la rup-
ture, par la perte du sens de la
vie et par le détournement de la
foi au service de la conquête du
pouvoir par des fanatiques…

Recours ai-je écrit…
Hampâté Bâ nous donne une
clé pour repenser notre moder-
nité et notre rythme intérieur…
« Écoute le silence, dit la vieille
Afrique, et tu verras qu’il est mu-
sique. »
Oubliant le bruit et la fureur de
cette actualité dévorante, ima-
ginons-nous à l’ombre du bao-
bab, au milieu des anciens…
Retrouvons le silence et les
mille échos de la vie.
Puis levons-nous et reprenons
ce chemin d’espérance car il
n’y en a pas d’autre.
Après tout, c’est un grand jour-
naliste, Alexandre Vialatte, qui
fut professeur au Lycée fran-
çais d’Héliopolis au Caire, qui
nous le dit : « L’espérance est
un risque à courir ! ».

L’actualité en cours montre
les limites de nos systèmes

de gouvernance et de dévelop-
pement.
Au-delà du tragique de la situa-
tion pour le peuple iranien, qui
par une spirale de l’horreur at-
teint tous les pays alentours, la
paralysie des hubs aéroportu-
aires, notamment celui de
Dubaï montre combien nous
avons pris des habitudes liées
à la vitesse, aux facilités de dé-
placement.
Survient alors une guerre et
d’un seul coup, ce sont des
centaines de milliers de per-
sonnes qui se retrouvent sans
solution, plus ou moins livrées
à elle mêmes…
Leur nombre même dépasse
les capacités des états à pou-
voir secourir dans l’urgence
leurs propres citoyens.
La guerre, car c’est une guerre
dont il s’agit, interrompt soudain
la machine bien huilée de nos
insouciances, voire de notre in-
conscience.
Le club des influenceurs dé-
passés par cette réalité pani-
que et jette une note drôle et
futile dans l’actualité, exigeant
un secours sans avoir pratiqué
une seule fois leur rôle de ci-
toyens.
Plutôt que drôle, je devrais
écrire pathétique…
Le monde est en parti devenu
fou.

Il est où le Bonheur ?
Chronique

Daniel Couriol
écrivain, expert-consultant,
ancien Directeur général du

Centre culturel franco-
guinéen (CCFG)

Big Dessailly nous a quittés ce 1er mars
Le monde de la culture na-

tionale est en deuil. Mama-
dou Diallo, alias Big Dessailly,
(sur la photo) fondateur de
Dessailly Show-bizz Agency,
s’est éteint le 1er mars 2026 à
l’hôpital de Donka. Né en 1972,
cet ancien footballeur de Dar-
es-Salam était un manager,
producteur et mentor dévoué.
Véritable pilier de l’industrie
culturelle, Big Dessailly a
propulsé de nombreux talents
vers des carrières
internationales. Homme de
conviction et coach apprécié,
son professionnalisme a
marqué l’événementiel local.
Inhumé le 2 mars à la suite
d’un symposium poignant à la
Maison des Jeunes de Kipé,
Big Dessailly repose
désormais en paix au
cimetière de Dar-es-Salam,

gravé dans nos mémoires
comme un homme d’une
grande ouverture d’esprit,
dont le dynamisme et
l’engagement sans faille ont
profondément façonné
l'industrie du show-biz
guinéen.
Sa famille biologique pleure
la perte d'un pilier, un homme
dont le dynamisme n'avait
d'égal que la profondeur de
son affection. Au-delà du
cercle familial, c’est toute la
Guinée qui voit s'éteindre l'un
de ses plus fervents
serviteurs. Un passionné du
show-biz. Un mentor altruiste.
Et un bâtisseur d’étoiles dont
l’engagement restera gravé
dans l’histoire culturelle de
notre pays..

Par T.D.

accompagné par une foule
immense venue saluer son
ultime voyage.
D’une stature imposante, Big
Dessailly marquait les esprits
par sa prestance naturelle,
toujours illuminée d’un
sourire bienveillant qui forçait
la sympathie.
Au-delà de son physique de
colosse, il restera à jamais

A Conakry, depuis l’annonce de
sa disparition, le domicile fami-
lial situé à Kissosso, dans la
commune de Matoto, est deve-
nu le point de ralliement d’une
nation en deuil.
Parents, collaborateurs et ano-
nymes s’y recueillent en une
procession silencieuse pour
saluer la mémoire d’un homme
qui, par sa sagesse et sa tem-
pérance, avait su préserver
l’harmonie sociale à Mombéya

et, par ricochet, porter ce souffle
de concorde à travers tout le
Fouta-Djalon et la Guinée en-
tière.
En ces heures de profonde af-
fliction, j ’adresse mes condo-
léances les plus émues à notre
famille, à nos proches, à nos
voisins, ainsi qu’à tous ceux qui
ont eu le privilège de le côtoyer,
de l’aimer ou d’œuvrer à ses
côtés durant son existence
exemplaire.

Que la terre de nos ancêtres,
qu’il a tant chérie et servie avec
abnégation, lui soit légère.
Puis-se-t-il, au terme de ce
voyage sacré, trouver enfin son
« Filon du bonheur éternel »
dans la splendeur du Tout-
Puissant..

Par Tidiane Diallo

À l’instar de chaque fille
et de chaque fils de
Mombéya, ce mercredi
4 mars 2026, mon âme
est saisie d’une
profonde sidération
depuis l’annonce du
rappel à Dieu d’Elhadj
Mouctar Mombéya
Diallo (sur la photo). Le
choc est immense, à la
me-sure du vide qu’il
laisse derrière lui.
L’opérateur économique
prospère, dont la
réussite n’avait d’égale
que son affabilité,
s’en est allé.
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44e concours national du Coran

Triomphe des génies... et pluie de millions !
Le Palais du Peuple a vibré, ce 4 mars, le
triomphe de la foi et de l’excellence. Dévotion
spirituelle. Inclusion remarquable des malvoyants
et diplomatie religieuse de haut vol. La 44e édition
du Concours national de mémorisation du Saint
Coran a tenu toutes ses promesses.
Sous le regard bienveillant du Royaume d’Arabie
Saoudite, les prodiges de la lecture coranique ont
raflé des prix à la hauteur de leur talent, tandis que
le Premier ministre Amadou Oury Bah rappelait
que l’harmonie entre les religions reste le plus
beau verset de la paix en Guinée.

Débutée le 25 février, la
44e édition du Con-
cours national de mé-
morisation, de lecture

et d’interprétation du Saint
Coran a connu son apothéose
le 4 mars 2026 au Palais du
Peuple de Conakry.
Porté par le soutien de l’am-
bassade du Royaume d’Arabie
Saoudite, cet événement reli-
gieux a réuni 250 candidats,
incluant des personnes mal-
voyantes, autour d'une ambi-
tion commune la valorisation de
l’apprentissage du Livre Saint.

deur saoudien en Guinée, SE
M. Fahad Alrshidy, a salué les
efforts constants de son pays
pour le rayonnement de l’islam
à travers le monde. Il a notam-
ment souligné l’importance de
l’impression et de la traduction
du Coran ainsi que le soutien
structurel apporté aux institu-
tions coraniques internationa-
les.
Selon le diplomate, la pérennité
de ce concours illustre la pro-
fondeur de la coopération entre
le ministère des Affaires isla-
miques saoudien et le Secréta-

euses de la Guinée.
« Cette initiative traduit notre vo-
lonté commune de former une
génération fière de sa religion,
conciliant authenticité et moder-
nité, apte à édifier sa société »,
a déclaré le diplomate.
Le Ministre Secrétaire général
des Affaires religieuses, Elhadj
Karamo Diawara, a rappelé le
prestige de cette compétition
nationale soulignant que si l'ac-
cès au premier rang est un défi,
s'y maintenir l’est davantage. Il
a également tenu à encourager
les candidats non retenus affir-
mant qu’aucun n’avait démérité.
En signe de reconnaissance,
l’ambassade d’Arabie Saoudi-
te a décerné des distinctions ho-
norifiques au Premier ministre
Bah Oury, au président du CNT
Dr Dansa Kourouma ainsi
qu’aux responsables du Secré-
tariat général des Affaires reli-
gieuses.
Lors du lancement de cette 44e
édition, le Premier ministre a
salué la laïcité guinéenne et
l’harmonie exemplaire entre
musulmans et chrétiens. Il a
ainsi érigé cette « diplomatie re-
ligieuse » en vecteur de paix in-
dispensable face aux tensions
régionales actuelles.

Palmarès complet
de la compétition

La catégorie de la mémorisa-
tion intégrale destinée aux adul-
tes couronne Mamadou Nas-
souroudine Sidibé de Kisidou-
gou avec 50 millions GNF suivi
de Mamadou Lamine Diallo de
Sanoyah avec 49 millions GNF
puis Mamadou Chérif Diallo du
Centre Abdoulaye Bun Mas-
houd avec 49 millions GNF ain-
si que Abdoulaye Diallo de Pita
avec 49 millions GNF puis
Loukmane Diallo de Dalaba
avec 47 millions GNF et enfin
Mamadou Chérif Diallo avec 47
millions GNF.

tégrale mettant en compétition
les mineurs distingue Mama-
dou Moustapha Bah du Centre
Al-Fourkhan de Gombonya
avec 50 millions GNF ainsi que
Mohamed Kaba du Centre Aly
Mohamed Camara avec 50 mil-
lions GNF puis Ibrahima Djogo
Diallo du Centre Dar-Herico avec
49 millions GNF suivi de Nou-
hou Kaba de Boké avec 47 mil-
lions GNF et Mamadou Barry
du Centre Ousmane Bun Afann.
La catégorie des vingt chapitres
récompense Oumarou Diallo
de Sonfonia avec 40 millions
GNF suivi de Ousmane Sow
avec 38 millions GNF puis Ama-
dou Bobo Diallo de Mamou
avec 36 millions GNF ainsi que
Ibrahima Camara de Kindia
avec 36 millions GNF et Mama-
dou Sadjo Barry avec 36 mil-
lions GNF.
La catégorie de la moitié du
Saint Coran honore Amara Ché-
rif avec 30 millions GNF ainsi
que Amadou Bayéro Bah de
Pita avec 30 millions GNF suivi
de Alya Touré de Kissidougou
avec 28 millions GNF puis
Aboubacar Doukouré de
Siguiri avec 26 millions GNF et
Mohamad Sylla de Matoto avec
24 millions GNF.
La catégorie des dix chapitres
salue Aminata Dabo du Centre
Bilal avec 20 millions GNF ainsi
que Mamadou Mouctar Ly du
Centre Kagbelen avec 20 mil-
lions GNF puis Ibrahima Diallo
avec 18 millions GNF ainsi que
Alhassane Oumar Traoré de
Matoto avec 18 millions GNF et
Mohamad Bah Kabinè avec 18
millions GNF.
La catégorie des cinq chapitres
met en avant Bintou Fofana
avec 10 millions GNF ainsi que
Bintou N’fa Moussa Camara
avec 10 millions GNF et Suley-
mane Diallo avec 10millions GNF.
La catégorie de l’interprétation
consacre Ibrahima Diallo de
Maneyah avec 20 millions GNF
ainsi que Mohamad Camara
de Kassa suivi de Sékouba Fo-

fana de Lambanyi avec 18 mil-
lions GNF puis Mamadou Ché-
rif Bah de Labé et Alpha Ous-
mane Camara.
La catégorie des malvoyants de
l’Association Ramgui distingue
Boubacar Diallo avec 10 mil-
lions GNF suivi de Mamadou
Aliou Bah avec 7 millions GNF
puis Bangaly Keita avec 6 mil-
lions GNF ainsi que Alhous-
sein Camara avec 5 millions
GNF et Bakary Mansaré avec
4 millions GNF.

Un rayonnement sacré
au-delà des trophées

En refermant les pages de ce
concours dédié au Livre Saint
sous la coupole du Palais du
Peuple, l'émotion dépasse lar-
gement le cadre des trophées
et des gratifications matériel-
les. Cet événement d'envergure
nationale vient sceller, avec une
ferveur renouvelée, la solidité
de l’axe Conakry-Riyad, unissant
les deux nations autour des
valeurs immuables de l’islam.
Au-delà de la compétition, il
s’agit de célébrer l'incarnation
de la sagesse divine.
Le Prophète de l’Islam (PSL) a
enseigné que « le meilleur d’en-
tre vous est celui qui apprend le
Coran et l’enseigne.» Cette pa-
role rappelle que la maîtrise du
texte sacré n’est pas une fin en
soi, mais le point de départ
d’une mission de vie pour deve-
nir un modèle de conduite, un
phare d’intégrité et de bienveil-
lance pour la société guinéenne
et pour l’humanité tout entière.
Cette clôture en apothéose du
concours 2026 laisse présager,
dès l'année prochaine, un rayon-
nement encore plus éclatant de
la culture coranique en terre de
Guinée, portée par une jeunes-
se qui fait de la piété le moteur
de l'excellence citoyenne..

Par Thierno Ousmane
À cette occasion, l’ambassa- riat général des Affaires religi- La catégorie de la récitation in-

(De gauche à droite) M. Bah Oury, SE. M. Fahad Alrshidy et Elhadj
Karamo Diawara. (© Photomontage by Le Populaire)
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La mère et la sœur de Tibou Kamara enlevées à Dinguiraye :

Le chemin de croix national s’allonge
En plein mois de Ramadan, la ville sainte
de Dinguiraye a vu la sacralité du foyer
et de la dévotion voler en éclats sous le poids
de l’arbitraire. Le rapt nocturne de la mère et
de la sœur de Tibou Kamara plonge la cité
d’Elhadj Oumar Tall dans une terreur qui signe
un nouveau seuil de l’intimidation politique.
À quelques mois du rendez-vous électoral
du 24 mai 2026, ce silence des principes
interroge la survie même de notre
État de droit. Analyse.

Leur unique grief semble rési-
der dans cette consanguinité
devenue dangereuse avec l’an-
cien ministre d’État, journaliste
à la plume acerbe et écrivain
en exil Tibou Kamara.
Cet acte, symptôme d'une pa-
thologie qui ronge les fonde-
ments de notre État de droit, est
vigoureusement flétri par les
sentinelles des libertés. Ils dé-
noncent une ignominie qui, en
s'attaquant aux sanctuaires
familiaux, franchit un seuil de
non-retour dans l'intimidation
politique.

Chemin de croix
national

Le cri d’alarme des organisa-
tions de défense des droits hu-
mains résonne désormais aux
quatre horizons du monde, rap-
pelant une vérité universelle
inscrite dans la Déclaration uni-
verselle des droits de l’homme
de 1948, en son Article 9 que «
Nul ne peut être arbitrairement
arrêté, détenu ni exilé. »
Face à cette dérive, le Procureur
général près la Cour d’appel de
Kankan, Marwane Baldé, a mis
en mouvement l’action publique
ce jeudi 5 mars 2026, en pres-
crivant l’ «ouverture d’une infor-
mation judiciaire contre X du
chef d'enlèvement et de sé-
questration».

D inguiraye la sainte,
d’ordinaire bercée
par la quiétude de
ses oraisons, a som-

bré dans la sidération ce mardi
4 mars 2026.
Sous le couvert d’une nuit
d’encre, aux alentours de 21
heures, le fracas martial des
bottes a brutalement étouffé le
murmure des dévotions. Cette
irruption de la force survient en
plein mois de Ramadan, une
période d'ascèse rendue d’au-
tant plus éprouvante par une
canicule implacable et l’étroi-
tesses d'un panier de la ména-
gère devenu famélique.
Dans ce climat de précarité gé-
néralisée, où le citoyen lambda
s’épuise à tirer le diable par la
queue, la violence de l’arbitraire
vient s’ajouter au fardeau d’un
quotidien déjà marqué par la
résilience.
Trois véhicules ont surgi de
l’obscurité avec à leur bord des
hommes en treillis dont les
visages étaient dérobés par
l’anonymat glacial des cagou-
les.
Si cette mise en scène de la
terreur est désormais triste-
ment convenue dans le paysa-
ge nocturne, son horreur de-
meure absolument intacte.
L’arbitraire s’est abattu cette
fois sur deux dame vulnérables,
une mère et une sœur, arra-
chées sans ménagement à la
sacralité de leur foyer.

d’informer constitue un signal
fort, elle demeure une mesure
dilatoire aux yeux des organisa-
tions de défense des droits de
l'homme, dont l'indignation pei-
ne à être jugulée par la seule
promesse d'une instruction.
Montées au créneau, ces der-
nières condamnent avec la der-
nière énergie cette pratique
systématique de privation des
libertés.
Pour ces observateurs, le régi-
me semble s’enfoncer dans
une spirale où la force sup-
plante la loi, et où la nuit devient
le territoire des arbitraires, au
mépris total de la nouvelle
Constitution, qui stipule en son
Article 8 que « La personne hu-
maine est sacrée. L’État a l'obli-
gation de la respecter et de la
protéger. Nul ne peut être ar-
rêté, détenu ou poursuivi que
dans les cas prévus par la loi et
dans les formes qu’elle prescrit.»
Les organisations de défense
des libertés réitèrent avec fer-
meté que la protection des ci-
toyens constitue la clé de voûte
des missions régaliennes de
l’État. Dès lors, le rapt de la mè-
re et de la sœur de Tibou Ka-
mara à Dinguiraye ne s'appa-
rente plus à un simple épiphé-

nomène, mais s'inscrit comme
une station supplémentaire
dans le chemin de croix natio-
nal.
Cette récurrence de l'arbitraire
cristallise désormais une tra-
gédie collective où l’insécurité
devient le corollaire de l’enga-
gement ou du patronyme.
Les noms de la mère et de la
sœur de Tibou Kamara vien-
nent s’ajouter à un martyrologe
qui déshonore notre marche
vers la démocratie.
Les activistes Foniké Mengué
et Billo Bah ouvrent cette triste
marche. Leur absence prolon-
gée demeure une plaie béante
au flanc de la nation.
À leurs noms s'ajoute celui du
journaliste et éditorialiste Habib
Marouane Camara, par ailleurs
cousin de l’ancien ministre
d’État Tibou Kamara.
La liste s’allonge encore avec
Néné Oussou Diallo, militante
engagée de l’UFDG. Le cercle
des victimes s’élargit désor-
mais aux familles.
On y retrouve un père et des
enfants innocents. C’est le cas
du père du journaliste d’inves-
tigation Babila Keïta. C’est aus-
si celui de la famille du reggae-
man et homme politique Eli

Kamano. Tous, sans exception,
sont aujourd’hui les otages des
soubresauts de notre histoire.
Aujourd’hui, une peur insidieu-
se s’invite à la table des foyers.
Quand le crépuscule tombe sur
Conakry ou sur l’arrière-pays,
chaque citoyen se demande si
le vrombissement d'un moteur
devant son portail annonce une
visite de courtoisie ou l'immi-
nence d'un enlèvement.
Dans ce contexte de tension pa-
roxystique, la transition, qui
amorce son virage final avec le
double scrutin législatif et com-
munal du 24 mai 2026, joue sa
crédibilité historique. Elle a l’im-
périeux devoir de rassurer.
La justice, en diligentant ces en-
quêtes, a le devoir et l’opportu-
nité de prouver qu’elle demeure
l’unique boussole capable de
dissiper l’ombre des cagoules
sur le front de tous les justicia-
bles. C’est à ce prix, et par ce
seul renouveau de la confiance,
que la Guinée pourra enfin pan-
ser ses plaies et s’engager se-
reinement vers l’horizon d’une
démocratie apaisée et frater-
nelle..

Par Alpha A. Diallo

Si cette réquisition aux fins

La mère et la sœur de l’ancien ministre d’État Tibou Kamara,
enlevées à Dinguiraye. (© Photomontage by Le Populaire)
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Coran Challenge 2026
Guinée Buzz célèbre 10 ans d’engagement pour la formation
morale et spirituelle d’une jeunesse guinéenne d’excellence

La 10e édition du Coran Challenge,
événement phare piloté par
l’agence Guinée Buzz, s’ouvre sous
le thème de « Foi, éthique et
responsabilité ». En cette période
sacrée de Ramadan, 27 talents,
dont huit représentantes féminines,
rivalisent de maîtrise pour tenter de
décrocher l’une des cinq places de
lauréats.

20 millions de francs guinéens seront attribués
aux lauréats — une augmentation significative par
rapport aux éditions précédentes ;
5 lauréats seront  primés,  contre  3 auparavant,
afin de valoriser davantage l’effort, la persévérance
et le
À ces récompenses financières s’ajoutent divers
cadeaux offerts par les partenaires, destinés à
soutenir le développement de la science, de
l’apprentissage islamique et de la formation
intellectuelle des jeunes.
Un système d’évaluation exigeant et structuré
Le principe de notation repose sur trois piliers
complémentaires :
La note digitale, basée sur les vues et mentions «
J’aime » générées par les vidéos des candidats ;
La note du jury (coefficient double), évaluant la
qualité de la récitation : embellissement de la voix,
respect des règles de Tajwid, prononciation et
ponctuation ;
La note Quiz, portant sur le thème 2026 : « Foi,
éthique et responsabilité », ainsi que sur les
thèmes développés au cours des neuf éditions
précédentes.
Cette approche favorise à la fois la maîtrise
technique, la culture générale et la mobilisation
communautaire.
Finale en présentiel : discipline et responsabilité
La grande finale est prévue le 14 mars 2026 à
Conakry.
Chaque candidat devra être présent physiquement,
accompagné d’un parent ou tuteur. Toute absence
entraînera une élimination automatique, et la place
sera attribuée au suivant dans le classement.
Cette exigence traduit l’importance accordée à la
responsabilité, à la rigueur et à l’engagement —
des valeurs centrales du concours.
Une initiative complémentaire au concours national
Dans le paysage religieux guinéen,
CoranChallenge ne remplace pas le Concours
national de mémorisation du Saint Coran organisé
par les autorités religieuses. Il en constitue un
complément moderne et stratégique, en
investissant l’espace numérique pour toucher une
jeunesse connectée.
Là où le concours national structure la
mémorisation institutionnelle, CoranChallenge
multiplie les opportunités de formation en
valorisant la récitation, la compréhension et la
culture islamique à travers les réseaux sociaux.

Le concours national CoranChallenge lance
officiellement sa 10e édition, marquant une
décennie d’engagement en faveur de la formation
spirituelle, de l’excellence académique et de la
valorisation des valeurs islamiques auprès de la
jeunesse guinéenne.
Créé en 2016 par M. Traoré Mamady, fondateur du
Groupe GuinéeBuzz, CoranChallenge s’est
progressivement imposé comme une plateforme
innovante d’apprentissage religieux à l’ère du
numérique, complémentaire aux grandes initiatives
nationales de mémorisation du Saint Coran
portées par les autorités religieuses du pays.
315 candidatures, 27 finalistes dont 8 filles
Pour cette 10ème édition anniversaire, 315
candidatures ont été enregistrées  à  travers  le
pays. À l’issue d’un processus de présélection
rigoureux, 27 candidats ont  été  retenus pour  la
phase nationale, dont 8 filles, illustrant une
participation féminine remarquable.
Fait marquant cette année : la forte représentation
de l’intérieur du pays. Des candidats venus
de Kissidougou, Dabola, Kouroussa, Coyah,
Dubréka, Labé, en plus de Conakry, porteront haut
les couleurs de leurs localités.
Cette diversité territoriale confirme la dimension
véritablement nationale du concours et son rôle
dans la démocratisation de l’accès à la formation
religieuse et morale.
Une édition exceptionnelle : 20 millions GNF et 5
lauréats
Pour ses dix ans, CoranChallenge franchit un cap
historique :

Former aujourd’hui les responsables de demain
En ce mois sacré de Ramadan, CoranChallenge
dépasse le cadre d’une simple compétition.
Les jeunes candidats d’aujourd’hui sont les futurs
cadres, les futurs responsables communautaires
et les futurs chefs de famille de demain. Les
former à la foi, à l’éthique et à la responsabilité,
c’est investir dans la stabilité sociale et la cohésion
nationale.
Car toute bonne société est formée de bonnes
familles.
Et toute bonne famille repose sur des hommes et
des femmes qui ont le sens de la foi, de l’éthique
et de la responsabilité.
En cultivant une compétitivité saine orientée vers
l’excellence, le concours participe à la construction
d’une société qualifiée, stable et paisible.
« Investir dans la jeunesse, c’est investir dans la
paix et dans l’avenir du pays. Lorsque nous
formons un jeune à la discipline, à la foi et à la
responsabilité, nous contribuons à bâtir une
Guinée plus forte », insiste le fondateur.
Appel aux candidats et au public
Le Comité d’Organisation invite les candidats à :
maîtriser l’interprétation du Coran ;
approfondir leur culture générale ;
mobiliser massivement autour de leurs vidéos.
Le public est également appelé à soutenir
activement les participants à travers le partage et
l’engagement digital.
Remerciements
Le Comité d’Organisation adresse ses sincères
remerciements à l’ensemble des sponsors et
partenaires dont  le  soutien  constant  a  permis au
CoranChallenge d’atteindre ce cap historique de
dix années d’engagement. Sans leur
accompagnement fidèle, cette initiative n’aurait pas
connu une telle évolution.
Nos remerciements s’adressent également
aux autorités religieuses nationales, dont
l’encadrement et l’accompagnement institutionnel
renforcent la crédibilité et la portée éducative du
concours.

Comité d’Organisation CoranChallenge
Conakry – République de Guinée
Site : www.coranchallenge.org
Email : contact@coranchallenge.org
Téléphone : 622005600
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Sous le regard attentif de Saliou Camaradu ministère des
Sports, Moussa Baldé présente la prestigieuse ceinture de
l’AFL.(© Le Populaire)
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fice repose sur «la formation».
Représentant le président de
l’AFL lors de cette signature his-
torique, Abdoulaye Baldé a ex-
primé la fierté de son organisa-
tion de structurer une discipline
capable de servir de levier de
développement économique et
social.
Le championnat international
en perspective allie sport, jeu-
nesse et rayonnement touristi-
que. L’AFL entend faire de la
Guinée la «capitale de la boxe
et des arts martiaux», explique
M. Baldé. Ce déploiement mise
sur «le MMA, le Kickboxing et
le Muay Thaï» comme de vérita-
bles moteurs de croissance
pour le pays.
Cette collaboration bilatérale se
concentre sur des axes priori-
taires allant de l’alignement
des coachs et officiels sur les
standards internationaux à la
mise en place de protocoles de
sécurité drastiques pour proté-
ger l’ intégrité physique des
combattants sans oublier la pro-
motion active du sport féminin.
Aissatou Barry, chargée de la
communication de l’AFL, souli-
gne d’ailleurs que cette alliance
portera haut le combat contre
les violences basées sur le
genre, offrant aux femmes la

Arts martiaux

Le MMA débarque en force à Conakry

L’arène nationale bascule
dans une dimension
inédite ce mercredi 4
mars 2026. Sous l’égide

d’Abdoulaye Baldé, émissaire
de l’Africa fight league (AFL), le
Mixed martial arts (MMA) scelle
offic iellement son affiliation
avec la Fédération guinéenne de
MMA (Fégui-MMA), pilotée par
Ibrahima Kalil Touré.
L’AFL ambitionne de hisser la
Guinée au rang de place forte
continentale des sports de
combat. Objectif ? Métamor-
phoser Conakry en un véritable
« Las Vegas » africain, un car-
refour de prestige où l’expertise
internationale rencontrera enfin
la ferveur des combattants
locaux.
Ce chantier d’envergure ne se
cantonne pas aux seuls athlè-
tes mais embrasse également
le corps des officiels, souligne
le modérateur de la cérémonie,
Ansoumane Savané, tout en
précisant que les journalistes
et les cadres fédéraux bénéfi-
cieront désormais de cycles de
formation rigoureux avant d’être
appelés à offic ier lors des
grands événements de l’AFL à
l’échelle nationale.

Ce mercredi 4 mars 2026 sous les voûtes de l’hôtel
Noom de Kaloum, l’affiliation entre l’Africa Fight
League, représentée par Abdoulaye Baldé, et la
Fégui-MMA du président Ibrahima Kalil Touré, a
scellé l’ambition de métamorphoser Conakry en un
véritable Las Vegas du combat africain. Afin de
soutenir cette ascension, un vaste programme de
formation et d’excellence technique est désormais
déployé pour assurer la promotion des athlètes, le
rayonnement de la Destination Guinée ainsi que
l’émancipation du genre.

possibilité de transformer l’art
de la défense en une carrière
professionnelle reconnue mon-
dialement.
Sur le front de l’ingénierie logis-
tique, de l’excellence événe-
mentielle et de la responsabi-
lité sociétale, Mamadou Kan-
dara Souaré souligne que l’AFL
s’engage à sensibiliser la jeu-
nesse aux impératifs climati-
ques, érigeant le respect de
l’environnement en pilier d’un
développement durable et d’un
futur commun.
Cet engagement est salué par
Salif Camara, représentant du
ministère de la Jeunesse et
des Sports, qui encourage ce
dynamisme privé capable d’of-
frir aux athlètes les moyens de
vivre dignement de leur pas-
sion.
En écho, le mécène sportif et
leader politique Moussa Baldé,
président de la République
émergente et moderne (REM)
et membre de l’Alliance des for-
ces pour la démocratie et le dé-
veloppement (AFDD), exhorte
les jeunes à s’affirmer sur pla-
ce. « Le sport, fait-il savoir avec
assurance, est une alternative
salvatrice aux mirages périlleux
de l’immigration clandestine. »
Le défi immédiat, selon le pré-
sident Ibrahima Kalil Touré, est
avant tout dans l’exigence tech-
nique de doter la Guinée d’une
«cage professionnelle» à la
hauteur des chocs de haut
niveau, avant de voir poindre à
plus long terme «un Palais des
sports» entièrement dédié aux
disciplines de combat.
L’aventure commence. Avec
l’AFL et la Fégui-MMA, les gants
sont désormais chaussés et la
garde est haute.
Place au « main event » pour le
MMA guinéen !.

Par Thierno Ousmane

L’aventure ne fait que commencer car, sous l’impulsion conjointe de l’AFL et de la Fégui-MMA, les gants sont désormais chaussés et la garde est haute pour
propulser la Guinée au sommet de l'élite mondiale.(© Le Populaire)

Pour le président de la Fégui-
MMA, la clé de voûte de cet édi-

Mercredi 4 mars 2026. Affiliation officielle entre l’Africa Fight
League représentée par Abdoulaye Baldé et la Fégui-MMA
d’Ibrahima Kalil Touré. (© Le Populaire)
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Pour une croissance durable

La BAD dévoile une plateforme de financement
de l’aviation à l’échelle du continent
Nairobi, Kenya — Alors que l’Afrique est sur le point
de devenir le marché de l’aviation à la croissance la
plus rapide au monde, les décideurs politiques et
les dirigeants de l’industrie se concentrent sur un
défi central : comment traduire la hausse de la
demande en connectivité durable, en compétitivité
et en viabilité financière ?

breux passagers étant obligés
de transiter par des pays situés
en dehors du continent. Les
participants ont souligné que la
mise en œuvre intégrale du
Marché unique du transport aé-
rien en Afrique était essentielle
pour libérer une connectivité
intracontinentale efficace.
Dans le discours liminaire pro-
noncé par Eric Ntagengerwa,
responsable des transports et
de la mobilité à la Commission
de l’Union africaine (CUA) au
nom de Lerato Dorothy Matabo-
ge, commissaire aux infrastruc-
tures et à l’énergie, la réforme
de l’aviation a été présentée
comme un impératif pour la
souveraineté, l’intégration et la
compétitivité. Il a souligné que
le Marché unique du transport
aérien en Afrique serait le thème
de l’Union africaine pour 2027.
Les discussions, qui se sont
déroulées sur deux jours, se
sont concentrées sur la mise
en œuvre pratique, y compris le
renforcement de la bancabilité
des compagnies aériennes, la

promotion d’une aviation res-
pectueuse du climat, le déve-
loppement du fret et de la logis-
tique, le renforcement des com-
pétences et le déploiement de
mécanismes innovants de par-
tage des risques dans le cadre
de l’IATP. Les expériences na-
tionales du Nigéria, du Kenya
et de l’Éthiopie ont illustré la
manière dont les objectifs con-
tinentaux pouvaient se traduire
par des réformes nationales
coordonnées et des opportu-
nités d’investissement à court
terme.
Samuel Obafemi Bajomo, con-
seiller principal auprès du mi-
nistère de l’Aviation du Nigéria,
a souligné que des cadres poli-
tiques prospectifs et favora-
bles à l’investissement étaient
essentiels pour renforcer la
connectivité et libérer le poten-
tiel de croissance de l’Afrique,
et pour positionner l’aviation en
tant que catalyseur du commer-
ce, du tourisme et d’une pros-
périté partagée.

le secteur de l’aviation en Afri-
que étaient parmi les plus for-
tes au monde, la capacité en
matière d’offre et la préparation
à l’investissement étaient à la
traîne. L’IATP, a-t-il dit, vise à ré-
duire les risques sur les inves-
tissements prioritaires, à soute-
nir les premières transactions
pilotes et à restaurer la con-
fiance des financeurs commer-
ciaux et institutionnels.
Du point de vue du secteur, le
secrétaire général de l’AFRAA,
Abderahmane Berthé, a souli-
gné l’ampleur des opportunités
et le déséquilibre auquel le
continent était confronté. «
L’Afrique représente près de 18
% de la population mondiale,
mais moins de 3 % du trafic aé-
rien mondial, ce qui reflète des
obstacles structurels et régle-
mentaires plutôt qu’une faible
demande », a-t-il pointé.
Dans un discours prononcé au
nom de Kenya Airways, l’Afrique
a été décrite comme la plus
grande opportunité structurelle
du 21e siècle dans le domaine
de l’aviation. Au cours des deux
prochaines décennies, un quart
des nouveaux usagers du
transport aérien mondial
devrait provenir d’Afrique, sous
l’effet d’une urbanisation
rapide, d’une population aux
revenus moyens en pleine
croissance et d’un profil
démographique jeune.
Cependant, les performances
financières du secteur restent
limitées. Selon l’Association in-
ternationale du transport aérien
(IATA), les compagnies aérien-
nes africaines devraient déga-
ger des marges nettes de 1 à 2
% seulement, ce qui est infé-
rieur à la moyenne mondiale
prévue de 3,9 % en 2026. Les
coûts élevés du carburant, la
lourdeur de la fiscalité, la
libéralisation incomplète et
l’infrastructure limitée des hubs
continuent de peser sur la
rentabilité.
La connectivité reste un goulet
d’étranglement majeur. Le trafic
intra-africain ne représente
qu’environ un quart de la totalité
du transport aérien, de nom-

C ette problématique
était au cœur des
délibérations du
Forum sur les com-

pagnies aériennes, le capital et
la connectivité, organisé les 25
et 26 février 2026 à Nairobi par
le Groupe de la Banque africai-
ne de développement, en parte-
nariat avec l’Association des
compagnies aériennes africai-
nes (AFRAA).
Malgré des fondamentaux soli-
des en matière de demande, le
secteur de l’aviation en Afrique
reste confronté à des contrain-
tes structurelles, notamment le
coût élevé du capital, la frag-
mentation des régimes régle-
mentaires, les lacunes en ma-
tière d’infrastructures et l’accès
limité aux financements à long
terme.
Pour relever ces défis, le Grou-
pe de la Banque promeut le
Programme intégré de trans-
formation de l’aviation (IATP),
une plateforme continentale
conçue pour moderniser l’éco-
système de l’aviation et mobili-
ser des capitaux privés, insti-
tutionnels et concessionnels à
grande échelle. Ce programme
vise à aligner les réformes
politiques, les instruments de
financement innovants et la mi-
se en œuvre des projets au
sein d’un cadre unique et ban-
cable.
Le forum a réuni des dirigeants
de compagnies aériennes, des
ministres des Transports, des
régulateurs, des investisseurs,
des constructeurs et des parte-
naires du développement afin
d’explorer la manière dont l’IATP
peut accélérer une mise en œu-
vre coordonnée dans l’ensem-
ble du secteur. Les participants
ont souligné le rôle de l’aviation
comme catalyseur stratégique
de l’intégration régionale, de la
facilitation du commerce, du
tourisme et de la diversification
économique.
Lors de l’ouverture du forum, le
directeur des infrastructures et
du développement urbain du
Groupe de la Banque, Mike Sa-
lawou, a noté que si les pers-
pectives de la demande dans

message clair : la demande en
matière d’aviation en Afrique est
réelle, en pleine accélération et
irréversible. La priorité est
désormais à la mise en œuvre
: aligner les politiques, les ca-
pitaux et les infrastructures
pour que l’aviation devienne un
moteur durable de la crois-
sance inclusive et de l’intégra-
tion régionale sur l’ensemble
du continent..
À propos du Groupe de la Banque
africaine de développement
Le Groupe de la Banque africaine
de développement est la
principale institution de
financement du développement en
Afrique. Il comprend trois entités
distinctes : la Banque africaine de
développement (BAD), le Fonds
africain de développement (FAD)
et le Fonds spécial du Nigeria
(FSN). Représentée dans 41 pays
africains, avec un bureau
extérieur au Japon, la Banque
contribue au développement
économique et au progrès social
de ses 54 États membres
régionaux. Pour plus
d’informations : www.afdb.orgLe forum s’est conclu sur un
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Pour le rapatriement de plus de 100.000 réfugiés

Le Burundi et l’ONU signent un plan
de 82 millions de dollars

BUJUMBURA, 3 mars (Xinhua) -- Le
gouvernement burundais et les agences
des Nations Unies (ONU) au Burundi ont
signé lundi un plan d'action d'une valeur
de plus de 82 millions de dollars visant à
rapatrier plus de 100.000 réfugiés
burundais en provenance de la Tanzanie
et d'autres pays d'asile d'ici au 30 juin
2026.

Mme Mukanga-Eno a déclaré
que la réunion du lancement du
plan de rapatriement allait fa-
ciliter la mise en œuvre de
l’opération. «Aujourd'hui, par
semaine, nous recevons plus
de 8.000 personnes alors que
les accords tripartites parlaient
d’un maximum de 3.000 per-
sonnes par semaine. C'est une
bonne chose, en principe, par-
ce que le retour constitue une
solution durable pour les réfu-
giés, l'occasion de reprendre la

Le document opération-
nel de rapatriement a
été signé lundi par le
ministre de l'Intérieur, du

développement communautai-
re et de la sécurité publique,
Léonidas Ndaruzaniye, la coor-
donnatrice résidente des Na-
tions Unies au Burundi, Violet
Kakyomya ainsi que la repré-
sentante du Haut commissa-
riat des Nations Unies pour les
réfugiés (UNHCR) au Burundi,
Brigitte Mukanga-Eno.

vie chez soi. Mais ça peut être
une solution réelle lorsqu'il y a
un accompagnement dans la
réintégration de ces personnes
qui reviennent », a-t-elle ajouté.
Selon le ministre en charge de
l'intérieur, Léonidas Ndaruza-
niye, l'objectif principal du plan
vise à appuyer le gouvernement
du Burundi dans la gestion
opérationnelle des rapatriés en
provenance des pays d'asile en
général et ceux en provenance
de la Tanzanie en particulier..

La Chine et les Etats-Unis doivent maintenir le respect mutuel
et respecter la ligne rouge de la coexistence pacifique

session en cours de l'organe
législatif national.
«Cette année est en effet une
‘‘année importante’’ pour les
relations sino-américaines», a
noté M. Wang.
«L'agenda des
échanges de haut
niveau est sur la table.
La Chine et les Etats-Unis
doivent créer un
environnement adapté,

BEIJING, 8 mars (Xinhua) --
La Chine et les Etats-Unis

doivent maintenir le respect
mutuel, respecter la ligne
rouge de la coexistence
pacifique et œuvrer aux
perspectives de coopération
gagnant-gagnant, a déclaré
dimanche le ministre chinois
des Affaires étrangères, Wang
Yi.
M. Wang s'est ainsi exprimé
lors d'une conférence de
presse tenue en marge de la

perturbation inutile.»
Avec la sincérité et la
confiance, la Chine et les
Etats-Unis pourront obtenir
des résultats satisfaisants
pour les deux peuples et des
consensus salués par la
communauté internationale.
«L'année 2026
pourrait marquer un tournant
dans le développement solide,
stable et durable des relations
sino-américaines»,
a-t-il ajouté..gérer les divergences

existantes et éviter toute

(Sur la photo, le Président
burundais, S.E. Évariste
Ndayishimiye.) Lundi, le gouverne-
ment burundais, l’ONU et le HCR
ont signé le document opération-
nel de rapatriement des réfugiés,
représentés par Léonidas
Ndaruzaniye, Violet Kakyomya et
Brigitte Mukanga-Eno.

La Chine et les Etats-Unis pourront obtenir des résultats sa-
tisfaisants pour les deux peuples.(© DR)



Les forces américaines exerceront bientôt une "domination
totale" sur l'espace aérien iranien (Maison Blanche)

laré lors d'un point de presse
au Pentagone que l'opération
militaire américano-israélien-
ne contre l'Iran n'en était qu'à
ses débuts.
Samedi matin, des frappes
aé-riennes américano-
israélien-nes contre l'Iran ont
tué le Guide suprême iranien,

américaines en Iran n'était
prévu pour le moment, bien que
le président américain Donald
Trump ait déclaré plus tôt être
ouvert à cette option pour
l'avenir.
Un peu plus tôt dans la journée,
le secrétaire américain à la
Défense Pete Hegseth a déc-

l'ayatollah Ali Khamenei, ainsi
que des membres de sa
famille, de hauts gradés
militaires et des civils.
L'Iran a riposté par une série
de tirs de missiles et de
drones vers Israël et les
bases américaines au Moyen-
Orient..

Iran

L’Assemblée des experts prend une
décision sur le nouveau guide suprême
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L'Assemblée des
experts iranienne a pris
une décision finale
concernant son nouveau
guide suprême, a
rapporté dimanche
l'agence de presse
semi-officielle Mehr.

décision finale concernant son
nouveau guide suprême, a
rapporté dimanche l'agence de
presse semi-officielle Mehr.
Un consensus majoritaire sur
le successeur du défunt guide
suprême iranien, l'ayatollah Ali
Khamenei, a été plus ou moins
atteint, a déclaré l'ayatollah
Mohammadmehdi Mirbaqeri,
membre de l'Assemblée.
Mais certains obstacles restent
à surmonter concernant le pro-
cessus, a-t-il ajouté, précisant
que le travail devait être précis
afin d'éviter toute controverse.

Les Etats-Unis
approuvent la vente
de 12.000 bombes
aériennes à Israël

W ASHINGTON, 6 mars
(Xinhua) -- Le départe-

ment d'Etat américain a déclaré
vendredi avoir approuvé une
éventuelle vente militaire à
Israël de munitions et de servi-
ces de soutien connexes, dont
12.000 bombes aériennes.
Le montant de la transaction
s'élève à quelque 151,8 mil-
lions de dollars, a-t-il dit dans
un communiqué en précisant
que l'Etat hébreu avait notam-
ment demandé à acheter
12.000 bombes polyvalentes
BLU-110A/B d'environ 450 kilos.
Le secrétaire d'Etat Marco
Rubio «a déterminé et fourni
une justification détaillée
selon laquelle il existe une
situation d'urgence qui
nécessite la vente immédiate
au gouvernement israélien
des articles et services de
défense susmentionnés dans
l'intérêt de la sécurité
nationale des Etats-Unis,
renonçant ainsi aux exigences
d'examen du Congrès
prévues à l'article 36(b) de la
loi sur le contrôle des

dit.
«La vente proposée améliore-
ra la capacité d'Israël à faire
face aux menaces actuelles et
futures, renforcera sa défense
nationale et servira de moyen
de dissuasion contre les
menaces régionales», a ajouté
le département d'Etat.
La commande comprend éga-
lement des services d'ingénie-
rie, de logistique et d'assistan-
ce technique fournis par le gou-
vernement américain et des
sous-traitants, ainsi que d'au-
tres éléments connexes de lo-
gistique et de soutien au pro-
gramme, a indiqué le commu-
niqué.
Les Etats-Unis et Israël ont lan-
cé des attaques massives con-
tre l'Iran le 28 février, tuant le
guide suprême iranien Ali Kha-
menei, plusieurs hauts respon-
sables militaires et des centai-
nes de civils. L'Iran a riposté
par plusieurs vagues d'atta-
ques à la roquette et au drone
visant Israël et les intérêts
américains dans tout le Moyen-
Orient..TEHERAN, 8 mars

(Xinhua) -- L'Assem-
blée des experts ira-
nienne a pris une

Trump a déclaré plus tôt qu'il
devrait être impliqué person-
nellement dans la sélection du
prochain guide suprême ira-
nien, a rapporté jeudi le site
d'information américain Axios.
Le 28 février, Israël et les Etats-
Unis ont lancé des attaques
conjointes contre Téhéran et
plusieurs autres villes iranien-
nes, tuant M. Khamenei, ainsi
que de nombreuses autres per-
sonnes, dont certains mem-
bres de la famille du dirigeant,
des commandants militaires
de haut rang et des civils..

Le président américain Donald

Des personnes manifestent contre les attaques militaires américaines et israéliennes contre
l'Iran à Téhéran, le 4 mars 2026. (Xinhua/Shadati)

exportations d'armes», a-t-il

«Nous prévoyons d'exercer une
domination totale sur l'espace
aérien iranien dans les
prochaines heures», a déclaré
Mme Leavitt lors d'un point de
presse quotidien à la Maison
Blanche.
Elle a ajouté qu'aucun déploie-
ment de troupes terrestres

W ASHINGTON, 4 mars
(Xinhua) -- La porte-paro-

le de la Maison Blanche Karo-
line Leavitt a affirmé mercredi
que les forces américaines
exerceraient dans les prochai-
nes heures une «domination
totale»  sur l'espace aérien
iranien.
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